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Homélie pour la Solennité du Christ Roi de l’Univers 

(Année C) 

 Etrange, étrange que le fait de nous présenter le Crucifié au jour où nous 

fêtons le Christ Roi de l’Univers. N’y a-t-il rien de plus éloigné que l’idée que nous 

nous faisons d’un roi et l’idée que nous nous faisons d’un crucifié ? Aussi étrange 

que cela puisse paraître, c’est pourtant bien le Christ en croix que l’Eglise place 

sous nos yeux en ce jour du Christ roi de l’Univers. Sans doute y a-t-il pour nous 

une invitation à revisiter ce qu’est la crucifixion de Jésus. Cela nous aidera à 

redécouvrir comment le Christ règne en nous et dans l’univers. 

 Depuis la fin du XVIIIème siècle, le Christ en croix de Clodion trône dans 

cette Cathédrale. Ce Christ en plomb doré, c’est celui que nous contemplons 

lorsque nous remontons la nef de la Cathédrale. Hier placé sur le jubé qui fermait 

l’entrée du chœur, il est aujourd’hui au centre du chœur, au niveau du maître 

autel. Bien qu’athlétique et beau comme les Christ de Michel-Ange ou de 

Raphaël, ce Christ de Clodion est un Christ mort. Ses yeux sont fermés, sa tête 

est penchée. La vie a quitté ce corps. Bien qu’il ne présente pas de traces de 

souffrances, c’est un Christ bel et bien mort qui s’offre à notre vue. Nulle trace 

d’une quelconque royauté, si ce n’est la couleur dorée du Crucifié. 

 Si des chrétiens du VIIIème siècle débarquaient aujourd’hui dans la 

Cathédrale, ils seraient sans doute très étonnés, peut-être même choqués, de 

découvrir ce Crucifié. Ce qu’ils sont habitués à voir, c’est une croix triomphante 

dont le Christ est absent. Cette croix est une croix ornée de gemmes, de pierres 

précieuses comme nous les retrouvons dans les célèbres mosaïques de Ravenne. 

Ce que cette croix rappelle, c’est la Résurrection du Christ. Le Christ humilié sur 

la croix a été exalté dans la gloire de Dieu. La croix sans corps, son 

ornementation, révèlent la royauté de Jésus. Quelques décennies plus tard, 

lorsque le corps Christ apparaîtra sur les représentations de crucifixion, c’est un 

Christ vivant qui est représenté. Il se tient droit dans la position des vivants. Il a 

les yeux ouverts, expression là encore de sa vie. Dans ces premières 

représentations du Christ en croix, il est essentiel de lier Crucifixion et 

Résurrection. Il est essentiel de manifester que ce n’est pas la mort qui est 

victorieuse mais bien la vie. 

 En nous présentant le Christ en croix au jour du Christ roi de l’Univers, 

l’Eglise nous invite à contempler non pas la mort mais la vie. Nous n’assistons 

pas à un échec mais à une victoire. Cette victoire n’apparaît pas clairement à nos 
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yeux. Nos yeux contemplent ce qu’il convient d’appeler une tragédie, un fiasco ; 

inversement, avec les yeux de la foi, nous contemplons les prémices d’un 

renversement complet. Là où la mort semble victorieuse, elle est en passe de 

perdre la partie. Là où le Christ meurt sous les quolibets et les moqueries, Il sera 

Celui que le Père glorifiera à sa droite. Dans la liturgie de cette fête du Christ roi 

de l’Univers, il nous faut revisiter les représentations que nous avons de la croix 

pour redécouvrir le Crucifié Ressuscité comme Il est présent dans la tradition de 

l’Eglise du premier millénaire.  

Transition : Ce regard de foi porté sur la croix, il nous invite non seulement à 

revisiter nos représentations de la croix ; mais il nous invite à revisiter la manière 

dont le Seigneur règne en nous et dans l’Univers.  

 Dans la vulnérabilité qui est la nôtre, dans les fragilités qui sont les nôtres, 

comment accueillons-nous ce roi de gloire qui vient sous les traits du Crucifié ? 

Son aspect est peut-être un peu désarçonnant mais n’est-il pas Celui qui vient 

évangéliser par sa présence ce qui n’est pas encore totalement disponible en 

nous pour L’accueillir.  

 Dans ce combat que le Christ a mené à l’heure de la Passion, combat 

contre les forces du mal, comment accueillons-nous ce roi de gloire qui veut nous 

donner part à sa victoire ? Ce combat, il semblait l’avoir perdu alors qu’en vérité, 

Il était en train de le gagner. Au milieu de ce brouillard qui est peut-être le nôtre, 

permettons au Christ de lutter avec nous et en nous pour triompher avec Lui. 

 Dans ce qui se cherche afin de préserver notre maison commune qu’est la 

création, comment nous laissons-nous éclairer sur notre responsabilité par Celui 

qui est le Roi de l’Univers ? Le Christ nous appelle à un usage respectueux des 

biens mis à notre disposition, au respect de nos frères et de nos sœurs en 

humanité. Au milieu des conversions personnelles et collectives que nous 

sommes appelés à vivre, laissons le roi de l’Univers nous donner le discernement 

pour développer tout ce qui contribuera à la préservation de notre maison 

commune. 

Conclusion : Seigneur, Roi de l’Univers, Tu nous invites à Te contempler sous les 

traits du Crucifié-Ressuscité. Accorde-nous de toujours savoir Te reconnaître et 

T’accueillir afin que Tu règnes davantage en nous. Amen. 

 

 


